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Avantages et désavantages économiques
de la Suisse

Désavantages

Quand on parle de l'économie d'un pays situé dans la zone
tempérée, deux formes fondamentales viennent immédiatement à l'esprit :

l'agriculture et l'industrie. Une foule de facteurs influent et
déterminent, avant toute intervention humaine, l'orientation que prendra
chacune de ces formes. Vouloir cependant les expliquer par les conditions

géographiques, sans tenir compte de l'apport humain, serait
commettre une erreur. Le lieu ne détermine qu'en partie la méthode
d'obtention des moyens de subsistance d'une société ou le caractère
de son activité économique. Il y a aussi une victoire de l'homme
qui se renouvelle chaque jour et par conséquent un dépassement des
facteurs géographiques. Il est évident qu'on ne doit pas s'attendre à

trouver une agriculture très riche dans un pays au climat plus ou
moins rude et au sol relativement fertile. Pourtant, chacun sait que
le paysan suisse arrive à se nourrir et à nourrir une partie du pays,
grâce à une adaptation de la manière d'exploiter la terre, mais aussi

139



en raison de l'activité déployée. De même, en considérant la liste
et la proportion des minéraux enfouis dans notre sol, on ne peut
espérer trouver chez nous une société dont la principale ressource est
l'industrie. Les statistiques nous indiquent cependant plus de bras
occupés dans les usines que dans les champs. Cela signifie, ici encore,
que, pour la Suisse, les facteurs géographiques ont plutôt une tendance
négative que positive.

a) Les principales matières premières manquent. — Il s'agit, avant
tout, du charbon et du fer qui sont les produits-clefs de l'économie
moderne. Non seulement nous manquons de charbon et de métaux,
mais encore de laine, de coton, de soie, de tabac, de pétrole, d'huile.
Cette indigence vous explique pourquoi la Suisse sera toujours dépendante

des autres nations pour ravitailler ses usines en matières
premières. Cela vous explique aussi pourquoi notre industrie est orientée
vers les fabrications qui réclament peu de matière, vers un travail
de précision, vers une industrie de transformation.

b) Notre éloignement de la mer. — Si notre position au centre de

l'Europe fait de notre pays un noeud de communications, si nous
avons la maîtrise des principales routes alpines, nous souffrons
économiquement de notre éloignement de la mer. Les marchandises nécessaires

à notre industrie et à notre ravitaillement doivent emprunter
des voies longues et coûteuses. Le prix de la vie dans notre pays sera
plus haut et le prix de nos exportations plus élevé.

c) Le sol improductif. — Une étude du sol suisse nous montre
que seule une partie peut être consacrée à la culture. Le 22 y2 % du
pays est improductif, le 77 % y2 est productif ou ne l'est que
partiellement. Les surfaces occupées par les pâturages et les forêts
dépassent de loin celles des terres avantageusement cultivées. La
Suisse n'arrive plus à nourrir complètement la population répartie
sur son territoire ; nous devons consacrer environ un demi-milliard
de francs pour les importations de produits alimentaires, nécessaires
au ravitaillement des centres urbains.

d) Difficultés des communications. — Certains pays doivent leur
puissance au rôle qu'a joué leur marine marchande. Ce fut l'origine
de la grandeur britannique et de la prospérité des Pays-Bas au temps
où ceux-ci avaient l'hégémonie maritime. Les facilités de communications

avec l'extérieur sont déterminantes pour l'économie. De même,
un système de canaux et un réseau de voies ferrées bien organisés
facilitent la circulation des marchandises à l'intérieur d'un pays.
Malheureusement, nos rivières sont difficilement navigables, et les
obstacles naturels de notre territoire auraient rebuté des volontés
moins décidées. En dépit de ces inconvénients, nos routes postales se

sont développées et notre réseau ferroviaire a vaincu les obstacles et
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les difficultés. Tout retard dans le domaine des transports aurait été
funeste à l'essor industriel et commercial de notre pays. Il est évident
que cet effort devait entraîner de lourds sacrifices financiers.

e) Le marché intérieur. — Tandis que, dans de nombreux pays,
le marché intérieur peut donner un développement prodigieux à

l'industrie, la Suisse dépend avant tout des échanges internationaux.
La population n'est pas assez nombreuse pour utiliser ce que lui
fournit une industrie bien équipée et bien outillée. Les Etats-LTnis,
par exemple, en raison de leur énorme population et de leur standard
de vie élevé, absorbent une grande partie de leur production indigène
et s'assurent ainsi une circulation commerciale interne de première
importance. C'est aussi le cas pour l'U. R. S. S.

L'économie de la Suisse repose donc, pour une grande part, sur
la volonté de ses habitants et la prospérité de son industrie sur les

possibilités d'exporter. Autrefois, nous envoyions l'excédent de notre
population prendre du service militaire en dehors de nos frontières.
Le service mercenaire conditionnait souvent l'établissement d'un traité
de commerce avec une puissance étrangère. De nos jours, nous
pouvons mettre à la disposition du monde entier non plus du sang, mais
du travail. Cela nécessite aussi de notre part de lourds sacrifices.
Nous devons renoncer à la fabrication en série et porter nos regards
vers la spécialisation. Ce sont des produits rares en raison de leur
bien facture que nous devons offrir aux autres. Or, les progrès
techniques sont rapides ; nos ingénieurs, nos artisans, nos ouvriers doivent
être constamment en état d'alerte pour se maintenir à un niveau
professionnel que l'étranger peut difficilement atteindre. Toutes les
écoles se trouvent devant la nécessité d'approfondir le problème de

l'éducation et de la formation professionnelle : un savoir sûr et
éprouvé, mais capable de réadaptation continuelle, une volonté qui
ne faillit pas, une juste connaissance de la situation spéciale de la
Suisse en face de l'économie mondiale, ne peuvent donner à chacun

que le désir de mieux servir le pays. Walter.

APPEL
Une collecte de matériel scolaire, de mobilier et de livres

d'école sera faite prochainement dans toutes les écoles de la Suisse

et du canton en faveur des victimes de la guerre.
La Direction de l'Instruction publique recommande au corps

enseignant de soutenir cette action. Une circulaire éditée par le
Don Suisse vous renseignera de façon précise.
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